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PANDOŘINA SKŘÍŇKA V tVORBĚ FÉLICIENA ROPSE
ABSTRAKT   Předmětem studie je analýza temných stránek lidské sexuality v uměleckých dílech belgického ilustrátora a grafika Féliciena 
Ropse (1833–1898). Cílem studie je představit tohoto předního reprezentanta symbolismu a dekadence z hlediska jeho umělecké interpretace 
takových témat, jako jsou lesbismus, zoofilie, sodomie, voyeurismus a další alternativní formy sexuálního života. Ropsovo kontroverzní dílo 
je zasazeno do kontextu doby, v níž bylo sexuální násilí, erotická destrukce, animální pudy, vášně a zkaženost zahalena do symbolů a alegorií. 
Félicien Rops dokázal svým dílem dekonstruovat hodnoty a normy měšťácké morálky a uměleckými prostředky vyjádřit různé podoby lidské 
sexuality.
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SOMMAIRE   L’objet de l’étude est une analyse des côtés obscures de la sexualité humaine dans les oeuvres artistiques de l’illustrateur et 
graveur belge Félicien Rops (1833–1898). L’objectif de l’étude est de présenter ce principal représentant du symbolisme et de la décadence du 
point de vue de son interprétation de tels sujets que lesbisme, zoophilie, sodomie, voyeurisme et d’autres formes alternatives de la vie sexuelle. 
L’oeuvre controversée de Rops est enchâssée dans le contexte de l’époque où la violence sexuelle, la destruction érotique, les instincts animaux, 
les passions et le pervertissement étaient voilés dans des symboles et des alégories. Félicien Rops a réussi, par son oeuvre, de déconstruire les 
valeurs et les normes de la morale bourgeoise et d’exprimer, par des moyens artistiques, les diverses formes de la sexualité humaine.
MOTS-CLÉS     art; décadence; symbolisme; sexualité; érotisme
Le graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor 
Rops (1833–1898) est considéré comme une des personnali-
tés principales de l’art de la décadence et du symbolisme de la 
2e moitié du 19e siècle. Dans son oeuvre se sont interpénétrés 
d’une manière originale de tels sujets que l’érotisme animal, 
anarchie sexuelle, enivrement dionysiaque, douleur perverse 
et culte de la mort. Dans son oeuvre de jeunesse, Rops s’est 
concentré à la caricature par laquelle il a commenté ironique-
ment l’état des arts, de la politique, de la société et sa morale. 
Depuis la fi n des années 50 du 19e siècle, il a commencé à 
se consacrer à l’illustration de livres et il s’est perfectionné 
en techniques graphiques de l’eau-forte, du vernis mou et de 
l’aquatinte. Au tournant des années 70 et 80 du 19e siècle, il ap-
partenait aux illustrateurs les mieux payés de Paris (Bonnier 
– Leblanc 1997; Půtová 2011). Il accompagnait avec ses illus-
trations les livres des écrivains et poètes français et, en même 
temps, il créait des feuilles libres dessinées et gravées sur les-
quelles il glorifi ait, d’une façon controversée, les sujets comme 
violence sexuelle, brutalité et passions. Les motifs de ses 
ouvrages varient de la représentation du lesbisme, hermaph-
roditisme, zoophilie, sodomie jusqu’au rendu ouvert de la 
masturbation et des formes diverses du rapport sexuel (Dean 
2000). Parmi les sources d’inspiration que Rops a transposées 
au niveau satirique, pornographique et symbolique, il y a la 
mythologie antique, les motifs bibliques, les fêtes galantes de 
la période roccoco, et les xylographies érotiques japonaises 
(shunga), liées avec le style de l’école ukijoe (Fornari 2006).
C’est par exemple sur le dessin Accouplement préhistorique 
(environ 1878) que nous rencontrons le motif central des 
oeuvres de Rops – une femme dont le corps et l’âme sont 
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sexuellement pris par un homme. Un homme nu y attaque 
agressivement une femme qui se défend déséspérément en lui 
retirant en vain la tête de son giron et en le mordant désés-
pérément dans le dos. Le caractère animal de cette scène est 
souligné par un chien qui vient de mordiller le mollet de la 
femme (Draguet 1998; Palacio 1998; Stead 2004). Or, il est 
possible d’interpréter cette planche comme une interprétation 
originale du motif biblique d’Adam et Eve qui paie pour le 
péché originel par la douleur Figet la souffrance. En tout cas, 
il s’agit de représenter la relation asymétrique entre l’homme 
et la femme, incarnée symboliquement dans un récit sur l’as-
servissement sexuel de la femme.
Dans son aquarelle Voyage au pays des Vieux Dieux (Pani-
conographie), Rops a traduit une dimension complètement 
différente de la sexualité humaine, liée avec un désir érotique 
libéré et acceptant. La scène représente un satyre, un démon 
cohabitant de la fécondité, qui s’empare de manière sensuelle 
d’un corps blanc - d’une jeune femme. La femme ne présente 
pas une victime impuissante, mais une partenaire qui coopère 
avec complaisance et s’adonne intensément à l’insatiabilité du 
satyre. L’acte amoureux se déroule à la cime d’un arbre, ce qui 
donne à la scène une atmosphère curieuse (Védrine 2003). 
Le motif du rapport intime d’un satyre et d’une femme, nous 
pouvons le voir aussi sur la feuille graphique Violence (Saty-
riasis). Le satyre domine sexuellement et avec intransigeance 
une femme nue agenouillée par terre. Malgré l’agression à la-
quelle la femme est exposée, son visage exprime les sensations 
de la jouissance vécue (Krzywkowski – Palacio – Thorel-Cail-
leteau 2002). Le message symbolique que Rops a mis en code 
dans ces oeuvres, fait penser que la femme n’est pas seulement 
une victime passive de la sexualité animale masculine, mais 
aussi un être à qui la rencontre avec l’homme apporte du plai-
sir et de la joie charnels. 
Certes, les oeuvres plastiques de Rops consacrées à la sexualité 
humaine expriment des structures symboliques bien plus pro-
fondes. Rops, analogiquement à Claude Lévi-Strauss (1908–
2009), ethnologue et anthropologue social français, à Simone 
de Beauvoir (1908–1986), écrivain et philosophe française et 
à Sherry Beth Ortner (née en 1941), anthropologue culturelle 
américaine, dénouait la relation entre l’homme et la femme 
dans le cadre de la dichotomie nature contre culture. Rops 
a figuré l’interpénétration fatale de la nature et de la culture 
dans l’aquarelle Le Centauresse (Védrine 2003). Il s’agit d’une 
scène presque surréaliste qui représente une fusion d’un corps 
féminin nu et d’un torse de cheval avec un pénis en érection. 
Il en résulte un centaure présenté comme un hermaphrodite 
sauvage qui est commandé par les désirs féminins ainsi que 
masculins. C’est sur le dessin Les Hamadryades que Rops a 
démontré l’attachement complet de la femme à la nature (Fig. 
1). Cette oeuvre impressionnante représente une fusion allé-
gorique des corps de deux femmes avec le monde de la nature. 
Les femmes nues étant debout avec les bras dressés fusionnent, 
dévouées, avec les troncs et les branches de deux arbres. Le 
destin d’une hamadryade est d’être liée à un arbre qui influence 
sa vie et sa mort (Bonnier – Carpiaux 2006; Fornari 2006). Sur 
la feuille ĽHamadryade Rops a dessiné une autre version de ce 
motif (Fig. 2). Ici, l’hamadryade embrasse sensuellement un 
tronc d’arbre qui est l’objet de sa concupiscence et de sa passion 
presque érotique (Carpiaux 2011a; Védrine 2003). Le thème 
de la femme fusionnant avec la nature se trouve aussi sur la 
gravure coloriée Le Pêcher Mortel (Eritis similes Deo). Cette 
scène suggestive et exaltée de façon typique pour l’Art nou-
veau présente le destin d’une nymphe prise par un arbre – une 
Fig. 1. Graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor Rops 
(1833–1898), Les Hamadryades, crayon de couleur, pierre noire, et encre de 
Chine à la plume, 33,5 x 20,5 cm. Collection de la Communauté française 
Wallonie-Bruxelles, Bruxelles, Belgien. Dépôt au Musée Félicien Rops, Na-
mur, Belgique. 
Poétesse belge Anne-Marie Derèse (née 1938) 
Hamadryades
„Femme sinueuse, palmée
née de l´eau et de l´arbre
long serpent d´un ancien rêve
tu mélanges les sèves.
Le sperme est en toi pour mûrir d´autres forêts.
Tu es née humide pour 
La traversée du temps“ (Derèse 1996, 108).
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Fig. 2. Graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor Rops (1833–1898), ĽHamadryade, crayon de couleur et pastel. Collection privée.
jeune fille aux cheveux roux qui crie et dont le corps est ligoté 
par des rejets végétaux en forme de serpents menaçant son 
giron et le bout de son sein droit (Albert 1998; Arwas – Kla-
renbeek – Komrij 2005; Fornari 2006; Menon 2006; Michaud 
1986; Oberchristl 2006). Il s’offre encore l’interprétation selon 
laquelle il est question d’une allégorie d’Eve pécheresse, serrée 
par les fers du diable. Son cri désespéré et sa folie spirituelle 
renvoie à sa soumission fatale, rattachée à la tentation et aux 
fruits de l’arbre – la pomme du péché. On rencontre ces sym-
boles sur la feuille graphique suivante de Rops La Tentation ou 
la pomme (Eritis similes Deo, environ 1880–1890). La pomme y 
est serrée par le diable qui séduit Eve près du tronc de l’arbre de 
la connaissance du bien et du mal. Dans cette oeuvre, le cercle 
fatal s’est fermé. La femme ne se débat pas contre la tentation 
et le diable est à saisir (Bonnier – Carpiaux 2006; Fornari 2006; 
Menon 2006; Ramiro 1905; Zéno 1985). 
Rops n’a pas hésité à profiter des variantes diverses au sujet 
de la tentation, soumission ou résistance des femmes aux 
pièges du diable même dans la représentation artistique du 
destin des saintes chrétiennes. Le sens sexuel caché est évi-
dent par exemple sur la feuille graphique L’Agonie (Mors et 
Vita ou Sainte Thérèse) qui saisit Thérèse d’Ávila (1515–1582) 
couchée dont le corps nu est dominé par la Mort aux ailes 
déployées (Gruber – Klussmann – Plumpe 1999; Mascha 
1910; Stead 1998). L’héliogravure appelé Sainte Thérèse est 
aussi très non-orthodoxe et controversé. Rops a donné ici 
une réinterprétation impressionnante de l’expérience vision-
naire de cette sainte espagnole; l’expérience provoquée par 
un ange qui enfonce à plusieurs reprises dans son coeur une 
longue lance en or sur la pointe de laquelle du feu brûle sans 
flamme. L’extase mystique suivante a fait souffrir Thérèse 
d’Ávila, pourtant elle lui a ouvert son intérieur et lui a permis 
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de comprendre l’essence de la foi en amour surnaturel (Thé-
rèse d’Ávila 2003). Dans l’oeuvre de Rops, le motif religieux 
traditionnel est transformé en image érotique. Sur son des-
sin, il y a par exemple une sainte nue assise qui s’adonne aux 
visions érotiques et mystiques, provoquées par le pénis inséré 
dans sa vulve, car on ne peut éprouver de vraie douleur qu’au 
sein profond de son corps. Rops a utilisé le motif de Sainte 
Thérèse aussi dans la version caricaturale, une planche nom-
mé Thérèse philosophe. Il a représenté ici Thérèse d’Ávila qui 
s’unit intimement sur la croix avec le Christ Crucifié (Půtová 
2009). Une version différente de la soumission est représentée 
par la feuille graphique Sainte Marie-Madeleine. La pénitente 
épuisée et soumise regarde la poutre de la croix où un phallus 
d’homme a remplacé le Christ et son règne. Rops a profité 
aussi du personnage de Sainte Marguerite Marie Alacoque 
(1647–1690). Elle, sur l’eau-forte Le Ravissement de soeur 
Marie Alacoque, gagne l’allure obscène d’une nonne obèse 
dans la bouche de laquelle un ange céleste vient d’enfoncer 
son membre sexuel. Une dimension presque pornographique 
s’ajoute à cette scène grâce au fait que les bouts de ses seins 
et des gros orteils sont serrés par des séraphins dont l’image 
se limite à un visage ailé ou un sexe de femme (Palacio 1998; 
Rouir 1992; Védrine 2003).
Au cours de sa recherche artistique des limites de la sexua-
lité humaine, Rops n’a pas hésité à s’inspirer du monde des 
cultures extra-européennes. Par exemple, sur la gravure La 
Pieuvre (Octopus), l’influence de l’art oriental est évidente, 
concrètement celle de l’oeuvre du peintre et graveur japonais 
Hokusai Katsushika (1760–1849) et de sa gravure sur bois 
Tako to ama (Le rêve de la femme du pêcheur, 1814). Ainsi, ce 
sont par exemple les tantacules de la pieuvre qui deviennent 
l’instrument de la domination sexuelle du corps de la femme 
en pénétrant les orifices du corps féminin pour devenir l’ins-
trument de la torture extatique. De ce point de vue, on peut 
classifier Rops comme un pionnier de la pornographie artis-
tique accentuant la douleur sensuelle causée par des formes 
diverses de la nature animale et irationnelle (Arwas – Klaren-
beek – Komrij 2005; Brogniez 2011; Burtschell 2009; Exsteens 
1928; Fornari 2006; Palacio 1998). 
L’approche de Rops à l’érotisme humain est caractérisée par 
l’hyperbole grotesque et le courage de créer dans ses oeuvres 
des compositions sexuelles absurdes. Une démonstration 
classique de son attitude artistique non-conforme vis-à-vis le 
corps féminin est la représentation du vagin sur la feuille de 
garde du livre de l’auteur français Louis Protat (1819–1881) – 
Serre-Fesse (1864). Rops y a saisi une femme nue allongée au 
lit avec des jambes écartées, décorées de bas (Fig. 3).  Au-des-
sus du lit au baldaquin plane un autre corps féminin – dénu-
dé, corpulent et excité. Le vagin de la femme est presque sadi-
quement broché et fermé par un cadenas sur lequel ruisselle 
de la sécrétion vaginale. Devant le lit où la femme est couchée 
est s’offre avec désir se trouve un pénis en érection, sur des 
roulettes, avec un petit oeil et une petite langue de serpent 
sortant du gland (Delevoy – Lascault – Verheggen et al. 1985; 
Exsteens 1928; Palacio – Krzywkowski – Thorel-Cailleteau 
2002; Védrine 2003). 
Rops était un artiste non-conforme qui n’hésitait pas à figurer 
même des orientations sexuelles alternatives. Il a figuré la di-
mension lesbienne de la sexualité humaine par exemple sur la 
gravure Sapho, basrelief trouvé à Herculanum (environ 1890), 
qui est créée dans le style d’un basrelief antique (Busscher – 
Mendès-Leite 1993; Zéno 1985). Sur la gravure, inspirée par la 
poésie d’amour de la poète grecque antique Sapho (fin du 7e – 
début du 6e siècle av. J.-C.), il y a un acte amoureux passionné 
de deux femmes pendant lequel la bouche d’une femme entre 
en contact ouvert avec la vulve de l’autre femme (Albert 1998; 
Carpiaux 2011b; David-de Palacio 2005; Kosinski 1988). Des 
basreliefs d’un couple de femmes en copulation complètent 
aussi le piédestal sur le dessin Gaieté hermaphrodique (envi-
ron 1878–1890). Sur le piédestal, il y a un personnage féminin 
hermaphrodite assis, un petit pénis se dressant de son giron. 
Elle tient dans ses mains des cymbales aux tons desquels elle 
s’adonne pleinement. Les oeuvres artistiques de Rops consa-
crées aux sujets de l’amour lesbien sont atemporels par leur 
valeur plastique ainsi que par l’attitude non-appréciatrice de 
l’auteur (Albert 1998; Mathey – Lascault – Croes 1985; Mon-
neyron 1996).  
Les êtres hermaphrodites, Rops les a dessinés même dans la 
série des feuilles graphiques Transformisme n° 1. (Première 
darwinique, environ 1879) (Fig. 4), Transformisme n° 2. 
(Seconde darwinique, environ 1879) et Transformisme n° 3. 
(Troisième darwinique ou Le Prédécesseur, environ 1879), qui 
Fig. 3. Graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor Rops 
(1833–1898), Serre-Fesse (1864), frontispice gravé à ľeau-forte. Collection 
privée.
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Fig. 4. Graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor Rops (1833–1898), Transformisme n° 1. (Première darwinique), environ 1879, héliogravure 
retouchée à la pointe sèche, 12,7 x 16,5 cm. Musée royal de Mariemont, Morlanwelz, Belgique.
est née sous l’influence de la théorie d’évolution créée par le 
biologiste anglais Charles Darwin (1809–1882). Les feuilles 
graphiques documentent l’affirmation disant que chez cer-
taines espèces des organismes d’un sexe, on peut rencontrer 
les organes qui appartiennent à l’appareil génital de l’autre 
sexe. Selon Darwin, certains animaux étaient hermaphrodites 
(Darwin 2008). Par exemple la feuille Transformisme n° 2. 
montre une femme penchée en avant au moment où dans son 
utérus pénètre un pénis d’une créature hermaphrodite étrange 
ayant l’air d’un grand sein qui est muni d’une vulve d’un côté, 
et d’un pénis de l’autre côté. La manière originale dont Rops 
a relié les différentes parties des corps féminins et masculins 
anticipe les procédés plastiques et la vision du monde qui ne 
s’imposera en pleine envergure que dans la première moitié 
du 20e siècle dans le cadre du mouvement artistique surréa-
liste (Dawson 2007; Donald – Munro 2009; Palacio 1998; 
Védrine 2002; Védrine 2003; Zatlin 1990). 
Le domaine thématique spécifique de l’oeuvre de Rops est 
représenté par des caricatures de l’organe génital mascu-
lin. L’érection du pénis suivie par son alanguissement, Rops 
le dessine sur les eaux-fortes Le Droit au repos (1868) et Le 
Droit au travail (1868). Sur l’eau-forte Le Droit au travail, le 
pénis d’homme stylisé en forme d’un homme ferme qui part 
conquérir le monde des femmes en marchant fièrement avec 
sa canne. Sur Le Droit au repos, on voit la suite – un pénis 
tombé qui sort de ce combat totalement épuisé (Bonnier – 
Leblanc 1997; Dorchy 2005b; Védrine 2003).
Dans ses oeuvres, Rops a aussi prêté l’attention aux mani-
festations absurdes, déviantes et zoophiles. Par exemple, sur 
l’héliogravure Médecine expérimentale, il a montré un vieux 
savant qui vient de suspendre un porc dans des ceintures para-
lysant son mouvement. Avec sa main gauche, il a saisi la queue 
de l’animal et par sa droite, il essaie de mettre son pénis dans 
l’anus de sa victime (Arwas – Klarenbeek – Komrij 2005; Dor-
chy 2005a). Rops a aussi créé plusieurs illustrations controver-
sées pour le livre de l’écrivain romantique français Alfred de 
Musset (1810–1857) – Gamiani ou deux nuits d’excès (1864). 
Sur l’une parmi celles-ci on peut voir un singe dans une cage 
et une jeune fille qui se serre par ses fesses nues contre son 
giron. Le fait qu’il s’agit d’une transgression scandaleuse des 
normes morales est illustré par le geste d’une femme qui entre 
en criant, et d’un autre singe qui s’enlace tout effrayé entre les 
grilles de la cage (Fornari 2006; Musset 2000). C’est aussi pour 
le livre La Légende des sexes: poème hystérique (1882), écrit 
sous le pseudonyme Le Sire de Chambley par l’écrivain fran-
çais Edmond d’Haraucourt (1856–1941), que Rops a fait des 
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illustrations érotiques (Hournon – Noël 2006). Par exemple, 
sa représentation d’une felation diabolique a presque une di-
mension pornographique (Fig. 5). Il s’agit de la scène où une 
femme dénudée, couchée sur son ventre, excite oralement un 
pénis costaud dressé. Les pieds de cheval et les sabots que la 
femme a au lieu des membres inférieurs indiquant qu’il s’agit 
d’un succubus – diable sous forme de femme – donne à cette 
scène une atmosphère démoniaque. 
Dans ses oeuvres consacrées à l’érotisme et  à la sexualité hu-
maine, Rops a dépassé à dessein les valeurs et les normes de 
la civilisation judéo-chrétienne. Les traits caractéristiques de 
son expression plastique étaient ironie, satire, parodie et per-
siflage. Ses représentations sexuelles choquantes, détaillées et 
brutales pour son époque peuvent être considérées comme 
Fig. 5. Graveur, illustrateur et peintre belge Félicien-Joseph-Victor Rops (1833–1898), La Légende des sexes: poème hystérique, 1882, eau-forte, 21,6 x 29,8 cm. 
Musée d’Art Moderne et Contemporain, Strasbourg, France.
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une révolte artistique menée contre la morale superficielle 
et hypocrite de la société conforme bourgeoise. La sexualité 
provocante dans l’oeuvre de Rops reflète aussi sa vie privée et 
intime non-conforme qui échappait dans beaucoup d’aspects 
aux modèles comportementaux admis. De ce point de vue, 
la vie et l’oeuvre de Rops représente une preuve originale du 
symbolisme décadent qui s’est imposé dans les arts plastiques 
et la littérature au cours des dernières décennies du 19e siècle. 
Avec son attitude ouverte envers les différentes dimensions 
de l’érotisme humain, il a anticipé l’arrivée de la psychanalyse 
du médecin et psychiatre autrichien Sigmund Freud (1856–
1939), laquelle a  finalement ouvert la boîte de Pandore de 
Rops et a  confirmé l’importance de la sexualité dans la vie 
humaine.
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